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verains du monde,. y compris le roi de Toc
bouctoir.

12e ET DERNIER VoLUMEu.-L'auteur revit
par une route qu'il invente. Il passe à laMe
que. Coup-d'oeil sur Slahlomet. L'auteur s
lue Méhémet-Ali et lui propose un plan de c
nalisation du Nil. Description des Pyrmides.-
Que M. Buloz entend fort mal les décorationse
les costumes d'./1ufer. Critique du théàtre i
Ducis.. L'auteur à Rome. Conseils à la P
pauté. L'auteur arrive à Paris. Il est fait pa
de France, afin de pouvoir combattre plus eil
cacement la fausse direction que M. Buli
donne au Théâtre-Français. Quatre portrai
de l'auteur, par M. Jadin : l'auteur en garde n
tional, l'auteur bardé de ses décorations, ai
de l'auteur bardé de ses décorations, l'auteuri
la tribune; carte générale de l'Europe, l'Asi
l'Afrique....et la Champagne.

FttRutN LEaRuN.

NOUVELLES ETRANGERES.
ANuc.LETERRF

-Les journaux de Londres du 28 donne
des nouvelles de Lisbonne apportées par le pa
.quebot du gouvernement the Scource. Ce
nouvelles vont jusqu'au '20 décembre. Aucun
araire un peu serieuse n'a eu lieu entre les par
tics belligérantes; Saldanha est toujours à Car
taxu et dos Antas À Santarei. Cepen ant le
bruit courait que ce dernier, laiusiant 2,00
hommes seulement à Sauitaretim pour garder l
positoat, s'était porté, avec le reste de ses force:
vers Oporto, menacé par le baron Casal. Mai
cette marche de ds Antas n'est peut-être qu'-
une simple supposition, et à Lisbonne on n
savait pae s'il fallait y croire plus qu'à tout l
reste, car le gouvernement portugais irntercepte
les renseignenmens qui arrivent du thrètre de l
guerre et sic laisse pénétrer dans le public qu
ce qui lui convient.

Il y a eu à Lisbonne quelqutes tentatives d
déeordre sans iimportance et quon a réprimre
facilement. L'escadre anglaise continue à sta
tionner dans le Tage.

-Woîolwvichl (Angleterre) a pris depuis quel
que. ois une activité extraordinaire. De nou
veaux ateliers ota été construits, et deux mill
ouvriers y ont été inisllés. Ce supplment de
travaux porte partic-ulièremrent ur la fabricatia
des machines à vapeur, de l'artillerie et des pro-
jectiles.,

On dit que le cabinet anglais doit solliciter di
parlement un crédit pour construire 30 nouveaux
bitimens, parmi lesquels se trouveront 20 va
peurs de première force. Cette augmentatiot
porterait 'elTectif de la flotte unglaise de 671 à
700 bàtimens de tous rangs.

-Il est enfin décidé que lord Stanley con
dîira l'puosition protctionniste dans la Chan
bra des Pairs, que lord Ceurger Bentanclu tiendra
lemrne place dans la Chambre dles Communes
Lord Stanley a adresoé une circulaire à tots les
pairs lrotectionniote pour les itnfornier qule
Parlement 'assemblera le 19 janvier et pou.
solliciter leur présence dans la législature ds le
commencement de la séance.

- Le gouvernement anglais parait décidé j
demander, à la prochaine session du parlement,
l'autorisation d'organiser ininrédiaietment la ti
lice dans les comtés ii littoral des trois royau
mes, attendu que l'eftectifde Parnée île terre
qui s'clève à 100,000 homnes, ne serait pas
suifisant pour defendre le territoire, le gouverne.
ment étant obligé le maintenir une arnée enr
Irlande et de nombreuses troupes aux Grande.
Indes. Ces milices seraient organisée lulutô
d'après le système les Inndverlis prussiennes
que d'après celui des gardes nationales de Frnin-
ce. Elles seraient chargées exclusivementt dc
garder les fortifications is côtes etaie repousser
tout ennemi qui chercherait à opérer un débar-
quement. Il parait certain, en outre, que l'eterii
de terre serait augment îe 50,000 hionmes, île
manière à ce que 80,000 hommes environ fus-
ient toujours stationnés dans les grands centres
de population do l'Angleterre et de l'Ecoss.

- Dans la nuit de dimanche dernier, le feu se
déclsa dans le château île air R. S. Adair, ba-
ronnet, Flixton Hall, situé près do Baingoy. La
galerie île tableaux, la bibliotlèque ont été en..
sièrement incendiées et malgré toue les effirîs
des pompiers et des travailleur., on n'a pu sau-
ver qu'une très faible partie du riche mobilier
qui ornait le chàteau. La perte est évaluée à
£30,000. Cet accident est attribué à la négli-
gence de quelques ouvriers qui après avoir nlu-
mé du feu dans l'un des salons se sont retirés le
soir sans l'éteindre.

- Le nonbre dcs faillites constatéea à la coir
(Court of Bankrptcy) pendant l'anneu 1846,

tissant au 30 novembre, a été de 1,326, dont
320 ont attribué leur désastre à des spéculations
sur les chemins de fer. La période correspon-
dante de 1845 n'avait été que de 1,02S ; aug-
mentation pour 1946,298.

- On évalue à 40,000 le nombre îles person-
nes qui ont visité l'exposition annuelle de bes-
tiaux (Smiithfield Club ratile Show) L'exposi-
tion n'est ouvert au public que pendant 4-
jours,

-- MM, Cox, Savorv & Ce., orfèvres et ior-
logers dans Cornhill, viennent diêtre victimes
d'un vol considérable. Des voleurs se sont in-
troduits dans leur iagaiin, à huit heures du ru-
tin, à l'aide de fausses clés, et pendant 'absece
mumentannée du gardien. Ils ont enlevé 149

-montres d'or et d'argent d'une valeur d'environ
*£1,000.

La rrégate à vapeur l'Orêr.oque, arrivée le
15 à Toulon, apporte des nouvelles d'Alger jus-
qu'au 22 du courant. Voici ce que nous lisons
dans ue lettre de cette date:

La Revue Canadienne.

Ma " Il parait que la situation politique de l'ouest, lement à 240 degrés) ce qui rend dangereux son tificaux était déjà prêt. es jurisconsultes dis-
qui a, dans ces ilernier Ntemps, ins:piré de si transport, sa fabrication et sa conservation ; So tingués, Bruni, Dionisi, Alessandri, Benvenuti,nt vives inquiétudes, s'améliore de jour en jour, pierré dans des tuyaux, le coton perd tous ses y avait travaillé. Les modification, de l'ancien

c- car on croit pouvoir déjà, sans danger, diminuer eTfits ; il faudra donc toujours conserver la pou- Code forment le tiers du travail. Les disposi-
a- l'effectifde la division d'Oran. oque l'on trouvait dre ordinaire pour les fusées, etc.; 3o la fabri- tions concernant les délits politiques sont très
a- naguère insuflisante. . cation des cartouchcs avec la poudre à coton est douces. Oncroit que ce code sera mis en vi-1
- " Le maréchal-gouverneur, pondant son extrémnement lente. gudur au nouveF an.
et voyage dans i'ouest, a pu sassurer de l'état de -On cite souvent des preuves de la fidélité
de paix dans lequel se trouve le iays, et l'îon tnaos .-c cite ouv l eu renvoc e uir'-
a- a aré u'il était sans iuitde a ne i chiens pour leur maitre, en voici une entr-
ir canlirt les pirojets que les Arabes aribau ent oautres digne d'être signalée : Il y a deux mois ECONOMIE POLITIQUE
h- Abd-el-Kader. Ce dernier aurait entièrement environ, quelqu'un embarqua pour l'Afnque un

zuit à chien dle cIasse ie lui avait donné un habitant -oz équisé ses ressourcesete dtoverait ré it de Sait-Omer. Mais 'animal s'était jeté à la LIBERTÉ DES LCHANGES.
t- .l'ippuissance. u ese deuc ts iet eat ni ier aTîulon, et jeudi dernier il était de retourn- l'uepui de ce qui s e dit a ce sujet ce renvoi chez sois ancien maître. M. Louis Reybaud, député de Marseilles,te d'titre partie îles cavaliers de alit rîsilac aUOrraia in epbiru rsrmrubeatce
à qui avaient suivis la déira dans leurs tribus, et - La ville de Ciotat vient d'être témoin d'un vient de pubber un très-remarquable article.

e, la remise des prisonnier- français moyennant rare exemple de fécondité. La femme d'un sur la marine militaire et marchande française,
une somme d'argent. Ors attend iraintenratnt avec menisier a titis au monde quatre filles toutes vi- Le savant monsieur prétend que la décadence

quelque impatience îles nouvelles de initre cur- vantes, sans avoir succombé elle-même à ce de rime française doit étre avant tout ati-
sul et chargé d'afliuires lcaror, *ui .doit étre terrible travail. La mère et les enfans se portent'bue au système protecteur et que la liberté

Crscetnii't it rra tr't o ass pretcommerciale seule peut la relever.en ce moment auprès du sultan AbdamIa.ni11. bien. Ou assure ue la dernière venue des qua- ousrei un pe de rever
Ontparait compter beaucoup, pour compléter la tre pujtites filles est plis chétive et a des furines Nous citons un passage de cet rdt ;esdcrt une

pacilication du pays, sur le résultat îe la mais.on plus grles que les trois autres. i éloquentetréponse à toutes les absurdes octri-
qu e ilmaeet lér. pi, . qi rla I- nes des protectionnmstes.qtue ce ediplomtate est allé remir, et iui pr- -- D'après les dernièrea nouvelles de Viennre, "Pour arracher notre marine dit en concluantblement sera coîuronnée d inplei succès. Le prince dc Metternichl ae trouve depuis quel- I M, Reybauc à la langueur et à Paffissement où.lSi, dans les circonstances atuelles, on peut que semairies dans un état de santé très critique; I i régime vicieux l'a conduite, il faut des mo-

nt s'entendre, et que les troupes françises et tria- une excitation fiévreuse, qui succède à une yens Plus actifs, des remèdes plus énergiques ; ilS rocanes soient appelées à agir de caînvcert idanîs grade atonie, enipèclie le prince de su mettre faut autre chose que des expédions, il faut unE
le s l i le porter le coup de ri à la piiisiice au lit et le force le passer les nuits asisdans un itprincipe."

le dsj si comproi 5e i lL'A lai-e!.Kaler, taufl doute fiîuteuil ; dans ces mronenîs, on l'entend dire
r- que ce derier ie sait flacilement rédmit, var il tiu'il ni epqittera plus le lit mire fois qu'il s'y sera Ce principe est la liberté de l'échange, la li-
r- ie pourra tenir nulle part, à moins tout irs que mis. Laccomte de Munch-Bellinghausen, qui berté de recueillir partout, sur tous les points du
e les retîseignemens fournis apar l'autorité iaro- jouit île toute la confiance du prince, passe non- globe, les articles qui offrent quelque convenance n
S caine elle-même, et d'après lesquels méir seulement unie grande partie lu jour, mais aussi à la spéculation, sans que des tarife inflexibles d
a n'exercerait qu'un faible ascendant sur une par- ttie partie de la nuit près de l'illustre malade. ou subtils lui soient un obstacle ou un épouvan- I

tic îes popualations dui Maroc, ne roient pas (Go:. de Cologne.) mail. A farce de retoucher et de modifier non la
is qu'ilnoussertojourimpoSsibles...c.----Unemesurequ'onq u a lois de douanes, on est parvenu à en Jfaire une g

" Len l<u us arrivent dr centre approuver, dans les circonstances actuelles, muvre pleine d'embûches et le raffinemens.- [
e rientt d'ère prise sur le rapport de M. le tinis- Toutes ces distinctions ingénieuses de pavillons

le ntLeIetle sont pas ins rssurnte que tre du commerce. et de- provenances, de poidâ et de voleur, de p
celleseou .e rité e commerce et de navition cn- nes et de bureaux d'entrée, forment la plus e

a -Suivaiat des nouvees le \varsove, 'empe-ci, le 26 janv. lS26,entre la France et la Grande a b o eo catids t aler e
utrer Nicolas avait heureu;ement échappe nI liretagne, dispose que les produits de l'Asie, (e prit humain, et la chose est arrivée à ce point '

daer vtrs grave qpîlavaitmee:t l'Afrue et de l'Amérique importés sur navires que les familiers seuls peuvent 'y reconnaitre. tr
sa vie.A :a nouvelle de Ia îmort de la tille d des uI x ras, do Fr.nce en Angleterre et rire En dehors même des tendances de cette législa- ti
S A. . le prince ai S. M. s'était nis ev r rs n'tc sont adrins que pouAr Petntrepôt u tieon, il y a dans ce seul fait, une cause de rvidure puaitr 'Varsairi'Ycsertnte.admisiLititelporairail- liii. turu s
-JrOue pouir Varsovie, viln,«cenovait le crand- la réexportation. trouble et d'hésitation qui paralyse les échanges. ndue, et était arriverijsau Ni-mien. l'i tra- ('ere llmesure qui exclut ie la consommation L'hésitation dît commun des hommes ne se re- d
versant lefiuve gel prI le yKinvio, la glace j franivaise les trains a pportés d'Aiériqcue dans les pose avec confiance que sur des lois simples; NML oni).t>1118 li voll rt ié riale, et 1irut)Iiauç -itrltdans e l'it nuisa u re dasimaer le, ie t. enfo a r n re elais, par navires américains, p tour- i elle s'éloigne de ce qui porte en soi un caractère ru

e ansIaujuqaudessus des roues. Il halut Irait metreobstacle à nosppîrovisionnemaenssCend'incertitude et de confusion. De là est né, t,e s lus grainds elort pour retirer la voiture he céréale. Le ministre n doirecpensé qu'il y citez nus capitaines marins et nos artiaeurs, un é

ne o.ri-tua Su i t- r \in avait lieu à in suspendr' purovisoiremet, et unc sentiment de réserve et de timidité qui les en-
S'ci returnaà it.létersýlinn'-'. Auassirjtôtrnua - - '- ordonnance royale Ili 7 décembre, rendue sur chaine à quelques opérations bien connues, et gaprès arrivée de ctite ntou avlle, le g rra- i san i ort, adisîposeu ' a rtir de la prmulîga- les empche d'entrer dans la voie hasardeuse e

on h or ter pre aupui qal rs oiei et s r ulion de c ttc orlonnance, les grains et farines des expériences. b

aen toute hteaenant d'Amériques, ii seront importés soit Un tarif de douanes simple et modéré, conçu b
- -- On lit dans le Xotti/n a Revien-, crté par navires français, soit navires britanniques, en vue du seul revenur, sobre de catégories, af- sa
n par le forning-Chronicle: des ports dii Royaume-Uni, pourront être admis, franchi de mllie détails oiseux, invitant à l'é- d

a Un combat à coups le poing, ltat à fait neuf jiusqu'à nouvel ordre, cr iFrance, polur la con- change et ne les repoussant en aucun point, un t
et singulier, vient le de livrer dans Breae-row sommation. tarifI loyal qui ne serait ni un abri pour les in- de

iast-wood,; cette iais, les leux champions - Le her- de Tunis, avant le quitter Paris, dustries paresseuses ni Un piège tendur à l'oubli fa
- étaient le mari et la femme : la femme grande, n'a pas muinrtr tmoins aIe munificence envers des formes, telle est la seule et grande mesure de
- et le mari petit. Les Leux comiinttans se sont las inistres et les hauts fonctionnaires de l'Etat, dans laquelle notre marine doit so retremper et p

renîdus dans tin champ, où la feimne n revétu qu'il n'en avait déjà déployé en faveur des inon- trouver une régénération qui ne serait point il- E
, un costume propte nu rombut, elle a otS sor dés le la Loire et des iiligens le Paris. Ce lusuire. Un commerce libre renferme des res-
s collier et eis bioucles d'oreillea, et elle a pro- prince s'est surtourt nlmntré généreux vis-à-vie,, sources que nos ports seraient appelés à faire Q

vouqlé son imari sut combatn. uel aillueirce île 31. le miniistre les afflires étrangères, qui a valoir. Retrouvant toute la faculté de leurs mou- 1
conilérauble se pressait sur le champ de bataille. ruî ipour lin-même une paire de babouches en- venens, nos armateurs, nos capitaines iraient el

Le combat a luré près du'nheuraie l y a richies île diarmar F. et pour Mlles Guizot dies partout, au gré de leur êconveiance, et cherche- bi
eau qunze repnrises. D'abord la fie' aie les lirailes péieux ; le dtit, dit-en, d'une valeur raient dans la variété des opérntions un aliment hci

yeux poche, et plusieurs coups de ping saulu-r le de 100,000 firaic. M. Genie, chef u ehcinet qui leur est aujourd'hui interdit. Le système vu
nuz ont déteriine une cpr iaause elîisiuîii île di 3M. le ministre les alliires étrangéres, a été des escales prendrait du dèveloppement au pro- S

- sang ; rirais 'hommea reçu ies coui1 très bien dcoroe il'on!re du Nich-an, enrichi le i- fit de la navigation etide l'instruction nautique duappliqués suv la téte, et à la quia i iraareluise mai e-tare- ting mille franus. Le bey a Comme les Amériraitis, nous aurions des e:spé-
uitnureux coup au-dessus île Uoirele ra- d in en our - a iis les ituombahres du ahi- ditions intermédiaires à la place de ces destina- P
s Iah I 'a jeté à terre. La lrme reta été ivrocme nt îe "r: 'irau roand prix. Achmet tions irlexibles qui sont Une cause de rmine pour ta
victorieuse." '- r mi qui: .\. le coIte Nholé, pendant nos commerçants. D'un archeé igrat on pas. tir

- La distrihuin sles lrins au: éleveurds de i ' i ruit i-taai-dus a iffires Étrangères, avaitj serait à nun march plus lvorisé sans que le d'

- flstiu a i-dr litn r-i da n-ii ais le - i a hui niie cvei : il s voulu faire glaive des tarifs pesât sur l'armement comme que
i r a 'suiî mirt-rm, ra e. i rlui il un témoiené s une menace. Enîn, un aurait avec la liberté nlocal tde l'exposition. Iln rret, orman-i nfin nait i lalam
5isjuinre. Le prince Albert i iobtiniu t3 pri et gratitude parr lu don d'une décoration fort riche, tous les bienfaits qui ei découlent et toutes les pa

ue nmédail le Lr omite de Mar , - .1. Larivière chargé par le roii le ire le qlunalités qu'elle donne : le génie d'entreprise, la

ti u premier prix et suie sîcaî i;le ld'or. Qielques poartrauit dube îe Tunis, a reçu de S. A. la lé- huardiesse, la confiance, l 'esprit le spéculation ; lui
atres mtres de la nblesse u truovent aussi càratioînu le Nichran, et urne tnbatitre en or enri- on s'arracherait à le ongueur qui nous tue pour se

par smei les laurénrs. achie il? diamucan ,s sur ontée des a ires du bey- de entrer dans une sphère d'activité et de tm ouve- as
sTunis.ment ; on assurerait à la France ho rang qui lui ne

- Le roi des rhemins dle fer.. l udn, s -- Un casseur de gré, travaillant ans les appartient parmi les Elits mavigateurs. Et 1out i
été élti maire de la ville d'Yok. Suivat lu ag, bruyres e la monage e Grand-Ra (Ose), cela sans efforts, sans lutte, à l'aide d'un mt ou iet
il a inaugurs aun entrée cin onctions ar uiiihani- a itrouvé à un ipied sous terre, près de la ruche plutôt d'rn principe, la liberté. ni
quet auquel assistaieint les principaux ualis- aite /e mt, une sorte de marmite contenn | Il se peut qu'en d'autres tem, et sous Pem it
tes et proprietaires de cheminsdle -r, teiti un l-meq u antit de monnaies romaines dec|pire d'une civilisation moins avancée, le mono- Cb
certain nombre le noairlités parieentaires. dru-s petites dimention, qui paraisseunt remonter à pole ait eu le pouvoir de créer des flottes et des "Vo

La plupart des conicires ruinai-i que la ait rendur- onstantin et à ses successeurs immédints. matelots. Crormwsell en fit la loi organique de
iuer lord Goune llentint, uient quit Lun- .:-lls sont très-bien conservées ; il v en a dix ou la nmarine anglaise par son acte de navigation.

aIres le nrati n e, et le-ir vae nue leue a duz1 e livre. pesant. ais à travers combient de batailles ce principe
pas coté ce qu'ils rurvienat dné ilutreis i-ru - i troisième suicide Vient de s'accomplir s'est-il mainten!u ! Que de sang versé ! que de Vpour-boire aux postillons. Au idépart, le tél-- sur le chemin le fer u Nord. Un jeune culti- territoires conquis ! quel immense réseau de do-
graphe électrique aNirppiS.us1Nnasivsq'Il' vateurodelCourcelles-le-Comte, nommé Nicolas miation étendu sur le globe ! Comme anction A
l'autre exttrnité de l'Aigleterre, le maire le liedhu, s'était épris d're violente passion pour à ce système, il fallut que l'Asie et l'Anérique
Newcastle, <¡a inaiiiuiuiit utspi part unbanquetiiii jeune fille le lanmme commune, qui sent- fussent converties oit bazars nnglais, et que le
sa prise de paee-ssion, lbdvait à euir saure, ainsi ubIlaî'uabord répondre à son amour et lui promit monopole européen devint en mtme tets un mo- fon
que ss tûtes. I. INinlaison et les cie'as de d-veir sn fem ne ; nais elle oublia bientôt noliole américain et asiatique. Ainsi en est-il no
d'York se sontithtés îiluieurie aceitese te promesso pour favoriser les prétentions de tous les principes qui reposent sur l'oppres- "n
en lui communiasnt leur toast par luaine dtn rival qu'elle épouma dernièrement. Ce nion et l'exclusion ; ils ne se fondent et ne-ss tér
voie. inariage jeta Nicolas .edu dans le plus violent I maintiennent que par les armes. L'acte de ns- mo

- Une raise rare, unique peut-are dans lus Lés s ir et lui inspira la flinale pennée( l'en fi- vigation de Cromwell a couté à l'Angleterre deux J
fastes judiciaires, o été appelée il Iaudicre I ni il r avec la vie. Pour acomplir son dessein, il siècles de conbat ; il l'a fatalement enchainé dev
tribunal correctionnel le Irlin uti le-r dlcemn- se vrtondit uai chemu in le fer entre Boileux et à une suite d'invasions violentes et de spoliations res
bre. Deaux individus ont comparu deranut e tri- A-hit, pedlant i nuit de vendredi àsamedi, et odieuses. ai
buinaI, sois la pi révtition d'nvoir vol et mangé attendit le passage d'un convoi ; dès qu'il le vit Plus lrs de nore, un autre peuple, bien con
in gros chient île couir. Après aInu-lition les té- arriver.il se coucha à terre et plaça su tète sur un jeune encore et presque snurs histoire, est par- ire
moins à chnr::" et à décinrea, le ministère puic rail. L'bsuité enmpèrca qu'on ne l'uperçt: venu à faire, en moins de cinquante ans, ce que imj
a conclu contre chrnque arras 0 à thlers de les roues îe la locomotive lui entamèrent pro- lAngleterre a mis deut eiècles à créer. Les
doninges-intéeits, à trois mois le prison et à la fonIdléient le cou et engagèrent son corps sur Etats-Unis datent d'hier, et ils possèdent une fut
perte le I carraI rnationahle. A nari avoir enu- le rail le imanière qu'il eut l'épule pronîlénment marine, unie belle et florissante marine. Ont-ils état
tenmlu la défenui-, le tribunal s'est ru-iré alans la Iuiourée et les janibes brisées. Sa b!ouse s'é- u pour cela recours aux procédés violenset hn- l'h
salle île ses délibraiois, d'oùi il n'est Iorti tînt accrochée sux roues, il fut trainé aini à sardeux de l'Angleterre I Ont-ils fondé, à l'aide ther
lu'assez long-tenis npr-s pair proinrronae un uu certaine distance. Ce n'est que le lende- du canon, un nouveau monopole à côté du sien trou

acquittement». main matin, en faisant l'inspection de la voie, Se sont-ils mis en qute de territoires lointains HMo
- L.a reuille militre de Ilrliin annonce 'u a trouvé son radavre a trente-trois mètres pour v planter leur drapeau et s'y assurer des Mes

que la poudro de caton, d'après des essrus faitsaîrviron de l'endroit ont des taches le sang indi- débouluhs i Ils n'onut rien imaginé, rien essayé cien
par aune commission no mnée à cet rerer, a été tuinient qu'il avat tis à exêcuin sua funesie de semblable, et pourtant leur entreprise était sen
reconue coumene pouvant sen ir pour les usa- projet. On pense que sa mort a dû Ltre instan- bien plus dlicile que ne le fut celle de Crom- ran
;es îe la guevra. Les motifs pvinipaux star les- tane, car on n'a entendu aucun cri. Ce mal- vell. Quand 'union arma son premier Vais-la rd

'quels la commission baie son verdict anta les oui- heuireen a'titIgé:que de -igr-:rois ans. seau, le pavillon anglais couvrait les mers et o a cu
vans :t l) Le cton s'nflamme trop facilement -On disait à Rome, à la fin lu moti dernier, surveillait avec une sollicitude ombrageuse. Cc- pr
(il fait exploiou a -W degrés R., la poudre teu- que le Code criminel qui doit rêgirles Etats pon: pendant les Etats-Unis sont venUs '1 bout d.- Hor

leur desbein; leur matérial nan!, leur mata,.
ment maritime s'élèvent chaque jour et tens
cent àe dépaser'vàntf peu ceux de Iure,
Bretagne. A quel principe l'union a Grand,
A-t-elle demandé cette force? A la lbet ea
liberté a tkré pour elle du néant, enmi ,
demi-siècle 25,000 navires marchandsns1
000 marins du commerce.1so

C'eseque-la liberté est le véritable géniede
peuples modernes, et que seule elle e lePouvtde les conduire à la richesse et à la grandeur.

l REVUE CANADIENE
MONTR2AL, 2 FÉVRIER, 1847..

ENTRÉE DE SoN EXCELLENCE LE COMTE t'EL
OJN DANS >ONTRfAL.- SON iNSTALLA
COMME GOUVERNEUR-GÉNfRAL.

Comme nous l'annoncions dans notre derni
numéro, le comte d'Elgin est arrivé à sa résidence
de Monklands, vendredi dans l'aprés-midi. su
Excellence, résolut de suite de faire son entrée dur
a capitale le lendemain, samedi. Maigri a
grande quantité de neige tombée la veilletti
fort vent d'ouest, malgré le froid etles frimats, et
peut dire que notre nouveau gouvemeur-gnéra
es une chaude réception à Montréal. A deux heu.
es P. M., Son Excellence fut reçu à la Barrit 0du faubourg St. Antoine par le Maire etla corpor.
ion, qui lui présentèrent une adresse de félicita.
ions et de bienvenue, à laquelle il fit une gracieuse
réonse. Le comte d'Elgin invita ensuite nua
maire à prendre place dans a voiture, et lecortig
éfilant par les rues St. Antoine, St. Jacques et
Notre-Dame, se rendit a la maison du gouverne.
rent. Le long de la rue Noire-Dame, les différez.
s sociétés nationales, les compagnies du feu etc,
taient rangés en deux files, saluant le touvent
ouverneur au passage d'acclamations frénéique,
t redoublés. Notro ville avait ce jour là sa phy.
ionomie canadienne, un soleil brillant, du froid,
eaucoup de neige ; la soleil et la neige rehas.
aient les cbuleurs éclatantes des banniéres et des
rapeaux des diverses sociétés, et la populatioa
oute couverte des costumes pittoresques et varié,
n l'hiver avait un air d'animation et de gaieté, qui
aisait plaisir à voir. Pour un gouverneur arrie:

es Indes, c'était un spectacle nouveau.- Voici
adresse de la corporation et la réponse de bol
lgin

U'iL LASE A VoTRE EXCELLENCE,
Nous le maire, les échevins et citoyens deIlé de Montréal. prenons respectueusement la li.

trié d'offrir à Votre Excellence nos sincères fi.
lcitations sur votre nomination à la place de ge-
veneur-général îles possessions britanniques de
a Majesté dans j'Amérique di Nord, et sur votre
eureuse arrivée au siège du gouvernement, ceau
ire saison île l'année.
Animés des sentimens d'attachement dévoué i
Empire, et appréciant i leur juste valeur lesavar.
ges de notre connection avec la mère-patrie,noua
r pouvons regarder la nomination d'un personnageui caractère et d'une exrrience aussi distingus
ue ceux de Votre Excel ence. que comme na
ouvelle marque de l'attention de S a Majesté por
sut et le bien être de ses fidèlessujets de cette
artie de ses possessions.
Nous prenons la liberté d'offrir à Votre Excel-
nce notre plus respectueuse assurance que nous
rons toujours préts à donner toute notre assistacce
u mesures qui tendront à perpétuer notre cou-
ction avec la mère-patrie, ou à promouvoir lc
téréta et alrance le-bien tre de cette province i
nous employemna nos efforts dans toutes les
ocasions pourconserver l'ordre poblie et mainte-
r la paix et l'harmonie dans cette importante
a, au nom d laquelle, comne metrole du
anada-Oni; nous prenons la liberté de donner à
'tir Excellence la bienvenue cordiale.

Jon E. 5ftt.s,
3Ïaire.

liôtel-de-Ville, Montréal.

Voici la réponse de lord Elgin à cette adresse.

MtAtnE, AUX fCHEvNs ET erTOENs DE LA
CiTÉ DE MONTRÉAL.

MEsSIEURs.- Je vous prie de recevoir mes pr.
ds remereimens pour vos félicitations sur Ma
Dmination à lacharge de gouverneur-gnéral,des
ssessions de Sa Majesté dans l'Amrique Bri-
nique du Nord, et p our les manifestations d'ia.
èct et d'accueil cordial dont vous accompagnez
n arnivée dans la métropole du Canada.
J'accepte avec uno entiero confiance J'assurance
votre volonté de pIrêter appui à toutes les mesu-
qui tendront à perpétnrer la connection entre ce

lu al s mère-patrie, et à promouvoir les intéris
avancer le bien être de la province. Et je suis
nvaincu que dans vos mains, les intérêts de l'or-
public, de la paix et de l'harmonie, dans cette
portante cité, seront tenus en sureté. -
A la maison du gouvernement Son Eccellence
reçu par lord Cathicart, entouré d'un brillant

t-major : le major Talbot, secrétaire-mitalirei
on. cul. Bruce, le major-général Gore col. Ve-
rhall, col. Young, etc. Al'autru extrtmité de la
le où Son Excefllice devait prêter serment s8
iuvaiettles trois Ju. ges de banc do la Reins, ]Ours
nineurs MM. Rollnd, Gale et Day et au centre
essieurs les conseillers exécutifs. Teus les oS-
s des différents départoments s trouvaient prê-
ts, ainsi que a maire et les conseillers et sA
nd nombre des rincipaux citoyens.
.0 secrétaire Daly lut ensuite la commisiode
* Elgin qui le nommei gnuvemeurgét2érIl, da-
ment assez volumnineux, puis Son Excellence
ta les serments d'usage entre les mains de Soe
nneur M. le juge Rolland, après quoi talord Ce
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cat remi à 0or. successeur le Grand Sceau de la
province; cette cérémonie termina l'acte d'instal-
latin. Lord Elinnrit ensuite la place que lord
Cathcart¯ocupat lextr mite supeniure de la

balle, et apres une pose da ququesaconsiltts, un
honneur le maire, accoml n es conseillers s'a-
dressa à Son Excellence, et fit lecture de l'adresse

adoptée par les citoyens de Montréal, à l'assemblée
du 11 décembre dernier, comme suit:-

A Son Excellence le TrèsHonorable James
Buce,Comte d'Elgin et de I{incardine, Capitaine-
Général et Gauverneur-en-Chef des Provinces du
Canada du Nouvte:u-Brunsmeirk, de la Nouvelle-
Fcose et de l'Isle.du Prince.Edouard, Gouverneur-
Général de toutes les Pro'vinces dé Sa Ma'enté sur

le continent de l'Amérique du Nord et de 'Isle du
Price Eiouarl.

NaS , les fidles et loyaux sujets de Sa Mojesté,
le habititas de la cité de Mo:tréal, réunis en as-
,embé publique, approchons de Votre Excellence

evac letpressior de' nos félicitations sincères à

l'rcaion de votre nomination a la charge le got-
verneur-général de l'Amérique Britannique.du
Nord, et sur votre arrivée, saime et sauve au siege
d overnement( l Canada, après un voyage fa-
tiunt dans une saison très-rigoureuse do lanée.

counaissance des affaires publiques que Votre
F.cellence a acquise comme mombre du parlement
impérial et das-s'd'aiutres situations de haute im-
portance, jusnifie la ferme et agréablu espérance
que dons I exercice do vos fonctions imporantes
o go rneuri de cette province, Voire Excel-
lnce seragidée Par ces grands princi es consti-

gionnels, familiers aux hommes d'étatTe l'A ngle-
tenrr, par lesquels les prércogatives de la couonne
et leainstes lbertés du peuple sont également des
roieux aSurees..•

Nous saisissons cette occasion Pour renouveler
la.aurancs de notre loyanté et de notre attache-
metdévouée àla personne et au gouvernement le
otre bien aimée Souveraine et de notre extrême
désir de maintenir inviolable la connexion qui ex-
iste si heureusement entre cette colonie.et la mère-
patrie, Tout en félicitant Votru Excellence sur sut
S retse arrivée parrhi nous, nous désirons expri-
mer notre ferme espérance qu la résidence le
Votie Excellence et de Lady gin dane ce pays,

pu- . t promouvoir le bnleur et 'agrément
pereoînnd le votre Excellence et de Lady Elgin,
qe naos sommes persuadés qu'elle conduira a la
prosprité et au bonheur du peuple Canadien.

Voici la répous de Soit Excellence à cette
alesse.

Ae tii.tTANS tic D At cITP DE MONTRtAL.

Mr.sseins. -- Je vous prie d'accepter mes plus
sincères remeicimens pour cette adresne. C'est
pour mfoi un i eîtrngetet ucln appui bien grandl
îue de recevoir, au moment ou je dois entrer dan
I exercice des fonctions pénibles qui m'ont été con-
fiées par noite gracieuse Reine, un accueil si cor-
dial des lhabitans le culte importante cité.

Je repose une conliance sans borme dans les
assurances de devouement, de loyauté et d'attache-
ment que vous faites a la personne et au gou-
vernement de ntotre bien-aiméesouveraine,et dans
les désirs que vous exprimez de maintenn tmtacte
la connexont qui existe entre celle colonie et la
mre-palie. je suis persuadé que le désir ardent
en-retenu par Sa Majesté et par vosnco-stnjets du
Royaume-Uni,'de conserver et aff:rmir cette con-
rioion. ne dit son existence qu'à lit conviction
que, dùment cultivée, elle est calculée pour être
aantageuse et bienfosante aux habituns des deux
pavq.

Vu remarquez avec satisfaction que la connais-
sera'n que j'ai acquise des affaires publiques dans
le parlement impérial-et les autres situntions ele-
vées quo j'ai occupées, fait esperer que je serai

idé dans l'exercice de mes fonctions par les
grands principes constitutionnels familiers aux
hommes dîl'iat anglais. Je m'étudierai et m'effor-
cerai a vériier ces attentes favorables. J'ai.la
conscience que je maintiendrai pour le mieux la
prirogative de la couronne, et que 1e mettrai en
pralique, le plus elicacement possible, les instruc-
tions dont m1 'honoré Sa lgjesté, en donnantute
attention convenable aux seuimens et aux désirs
du peuple, et en rechercheat l'avis et l'assistance
de ceux qui jouisent deosa confiance.

le p.ia, je l'avouc, jeter les yeux sur i'histoire
récente i la province sais concevoir, qu'en pic-
nani la réseoltion d'administror les affaires d'apres
ces principes, j'entreprends une tâche d'une gran-
deur et d'une difficulté peu communesn. Le pou-
voir de vous gouverner par vous vous-mêmes, que
en!re constitution vous accorde si libéralement,
vous est donné pour des fins sages... pour rendie
le puplee apbl d'exercer une ioifuehee salutaire
uri 'action d nvecrnement, et faire du gouver-
nement -lui-même un instrument plus puissant
pour le bien, en lui assurant sa confiance et son
appui. Si jamais ce pouvoir, se pervertissait, mal-
heureusement, en objets do faction ou d'ambition
personnelle, les plus grands efl'forts que ferait un
gouverneur-général pour avancer le bien-être de la
peoince. ne pourraient prévaloir, et sa charge
honoable et élevée ne deviendrait alors qu'une
soure de désappointement et de regrets amers.

Je n dois pas cependant m'éloigner de la es.-
ponsabilit que notre Gracieuse Souveraine m'a
commandé di'assumer. J'ai la conscience qu'en
l'aiumant, je ie suis aniné par aucun autrem otif
quo par le désir de m'acquitter fidèlement de ce
que je dois à Sa Majesté, et au peuple de cette
provinee; et d'après lunanimite quitcaractérise les
Irocédés dece jour, intue flatte île pouvoir antici-
peqnle vous serez prets à mettre le cté les tetits
ditnrets, pour coopérer ' il'avancement du ien-
dure général, chose' iudipeosablo au fonctionne-
ment efficace île la constitution anglaise.

Je suis her.reux de connaître la vaste étendue
s ressources de cette belle province, et je suis

ftrmnment convaincu qu'en adoptant les mesures
enonables elles se dévélopperiot rapidement.
Aiderá étendre son commerce, utfaire ressortir ses
richesses agricoles et minérales, i améliorer et
Multiplier sesunoyensdecommunication intérieure
eaumenter les moyens de répandre i'éaucatinil

z la population croissante, à porter les bienfaits
tles avantages de lu. civilisation jusqu'aux élu-
blissenens les pluis éloignées, à faire dieparaitre
lis sujets le dissention de discorde, et unir les
bibitans de toutes les classes et de toutes les ori-

s par les liens uissants de Plintéré! et de
ieation, voilà des o jets qui méritent d'exercer
lu aensetPne edetous les hernmes à vues
trges et atriotiqîes. Ce sera mon désir sincère

du secomnrnr les efforts de ceux qui travaillent con-
Iciencieusement pour cetfobjet, et toute 'mo ambi-
tion sera d'aroir part à leur noble récompense, quii
u, le iémoignage qu'ils se rendront d'avoir contri-
btè au bonbeur et au bien-Iére de lurs semblables.
Je vous cetercie des souhaitspleine de cordialité
Vous exprimez pour le bonheuret laioud'isaâce

zladv Elgin etle ana-même. Ce3souhaits
"'ecOdpliront sans aucun doute, ai comme vous
'e a ê asuadés, 'notre.Têa e0 au milieu

de vooy cotribao au boàlher et à la. prospérité du

Caadn; ¢

CHRONIQUE POLITIQUE.

Le monde politique est tout occupé du nouveau
gouverneur-genél. Les paiis sont dans 'attente.
Chacun fait ses conjectures ptr l'avenir. La e-
pnse faite par la comte d'Elain à l'dresse des
citoyens de Montréal a été admiiée et à causé tlune
satisfaction générale. Pour notre par, nous savons
gré au noble lord d'avoir amui saisi la première
occasion, pour reconnaître les grands principes de
gouvemement constitutionnel pour lesquels leet-
pie canadien a si longtemps et si constamment
combUtu, et dont les conséquences les plus eimpies
et les plur raisonnables, hier encore nous étaient
disputées ar une partie de la presse anglaise, la
Ca Ue 'de M érfel ruaen tte.
L'expression franche et itnnête de la part (lu

nouveau gouverneur-général, de l'objet de sa mi-
sin en Canada de son désir et de ses instrucicns
de' gouvetner le pays eu amappuyant sur les senti-
mente et les sympathies du peuple Canadien, ap-
pelé a conduire lui-même a l'avenir ses propres
affaires, cette 'expression disons-nnus, est tout-f-
fait de bon auure pour notre avenir, social CEill-
que. La tach'e du gouverneur du Canada. si iffi-
cile qu'elle soit, est loin d'être hérissée de difficultés
lnsurmontables. Lordf Elgin pourra s'en convain-
cru, s'il sait. distinguer, le vrai parti national, le
peuple du ps, les factions qia jusqu'à aujourd'hui
ont vouu 'opprimer et l'exploiter pour leur profit
et avantage. Quelque soit lu tutte entre les paruis,
qui divisent aujourd'hui le Canada, l'impuaessiin

ssée dans notre esprit. par les prentiors mois
prononcés par la comte d'Elgin, est qu'il laissera
le peuple décider lui-même les questions politiques
qui l'agitent. Nous en avons I ferme espoir; ce
sera là une garantie île succès pour loi Elgin.
En 'appuyant sur la majorité popluaire. il ne peut
y avoir d'insucces. 1En s'enotuirant de ceux qui
commandent cette nujurité, mais qui la comman-
dent par une ;nfluience naturelle et légitime, il ne
peut y avoir, tout au plus, que l'inconvénient et le
défaut que l'on reprochait jadis a un ministëre:
d'dire tropfort et trop puissant. Noue souhaitons à
lord Elgin un heureux séjour au milieu de nuous, et
que les cabinets formés sous son admimnstiration les
affaires du pays, n'aient d'autre défauts que d'être
tropforts.

On dit en ville et sur l'autorité d'un des passa-
gers de Pliberniia, qui a tiaversò l'Atlantique avec
le comte d'Elgin, que durant la traversée San lX-
cellence s'est fortement prononcé enî faveur de trois
mesures, qui sont de la plus grande impornnce
pour l'avenir dî Canda : î'shuirtî la libre onvia
in do Si. Lare ent. la conslidtion dles droits le

douanes, et enfin la réforme du tarif des postos, sur
le plan adopté en .Angleterre. Si Son Excelleice
débute ainsi, on peut espérer que son gouvernement
va ouvrir une nouvellecre à noitremngnifique pays.

Comme la chronique s'occupe de.tout, nous ne
voulons pas finir sans dire un mot sur le physique
de notre nouveau gouverneur. Sa taille est u de.-"
sous de la moyenne et il parait prendre île 'embon-
point. Quoirt'agé que de 37 ans, i est un peu
chauve, et a ies cheveux et des favoris très gris;
te teint brun et méridional, lesIraits fins et délicats,
les yeox noirs et animés. une bouche petite et ii-
diqunt la ferIdté et Iadécision de caracêtu'e. Sur
lu tout c'est une physionomie agréable et intelli-
gente et on le dit doué do beaucoup d'éloquence.

Son Excellence le comte d'Elgin a reçu les
adresses îles habitans de Plhihppsbu h, Si. Jean
et Laprairie, lors le son passage îans ces rii
villages. Il a paru très satlifait de ces marques
d'attention et exprima en réponse, le désir d'ad-
ministrer le gouvernement diu Canada, pour le
bonheur de ses habitans.

La proclamation d'usage our amnoncer la prise
de possession desu rénes l l'admistrtion par le
nouveau gouverneur est sortie samedi mattut

Le secrétaire do l'association les Institutiirs du
district de Montréal vient d'écrire une exceilente
lettre à la .inerre, concernant l'or-am, ion( du
bureau Il'Examinateurs des Instituteurs du ditrict;
cette letIre appelle tous ceux qui composent la
clame ensielnatte à s'o1 ind:e our1l'avaeenment
des intérèés lu- corps, ea n de reever la dignité de
la noble professioni d'instituteur, et d'assur'r une
meilleur instruction au peuple; on ne saurait trop
applaudir ceux qui ont tant a cœur la régénuération
re notre socit s rIl'éducation ; le zèle de l. J. 1-.,
L.norTE ses e orts constants a ranimer le courage
et l'esprit publie îles instituteurs pour cette belle
oeuvre sontd ignes des plus grands éloges.

LA LANCETTE CANADtENE-Nuts a-ons
reçu le 3e numéro de ce journal. La va rité et
l'intérêt des articles qu'il contient, et eurtout les
noms de-- quelques uns de contributeurs à lt
feuille, entr'autres eux des Drû. NELSON père
ot fils, PELTER, rAvEitNIERt ne doivent pas
manquer d'en osurer le sucrès. Tous les me-
décins canadiens doivent s'empresser d'encou-
rager une teuvre qui peut influer si puissamen
sur l'avenir de la profession'

UN SOLDAT ory.-Un pauvre soldat allant
à la rivière dimanche matin, à PIsle Ste. Hélène
vis-à-vis cette ville, s'approcha trop près de1
l'eau ; le pied lui glissa et il dispartut sous lat
glace. -

ELEcTIONS MUNICIPA.LEs.-Nouis regrettons
que les journaux anglai commencent déjà a re-
veiller l'esprit de parti parmi les habitans le
Montréal. Qu'ont à faire les intérêts munici-
paux de la ville, avec le conervatisme ou le ra-
dicalisne. Pourquoi vouloir faire des élections
une question politique .La Gazette di .. l-
réal annonce hier matin, bien sérieuseient,
qu'un candidat constituioonnel, M. Johmn Ma-
thewson, doit me prsenter ou Quartier Ste.
Anne, et un autre constitutionnel, M. John
Orr, ait Quartier Est. La conduite de la Gazette
n'est-elle pas ridicule et lalmable en même
temps 1 Vos candidats sont !es conslitutionnels
et les nôtres donc.. . i comment allez vous les
appeler 1 Allons, messieure de la presse rnglaise
qui parler tant de l'oubli du pasé, c'est vous
encore qui commencez à remuer les mativaises
passions d'autrefois. Nous en prenons. acte.
Mais nous espérons que cette année, surtout en
ce mOnent, les électioine seront paisibles et con-.

OFFICIEL.
BUREA Unu SEcnRTAIR..

.ontréal 30 janvier 1847.
Il a plu à Son Excellence le gouverneur-gê-

neral de faire les nominations suivattes:
Le lietlensnt-coloncl l'honorable Robert

Bruce, des gardes des grenadiers, secrélaire mi-
litaire et principal Aide-de-uamp.

Le capitaine lord Alexander-George Russell,
de la brigade des carabiuicrs et lord Mark Kerr
du 20e de ligna Aides-de-canp.

Le lieutenant l'honorable Egremont Lascelles,
gardes des grenadiers, etle lieutenant l'honora-
ble Arthur Egerton, gardes des grenadiers. Eira
Aides-de-camp.

stiluionnellemen faites, non pas dans l'intérêt
d'un parti, mais dans l'intret et pour l'avan-
tage des habitans de cette florissante cité.

Son Excellence recevra ceux qui désirent le
voir, les lundi, mer:redi et vendredi de onze
à trois heures.

Le Sun de Nev-York, annonce une inven-
tion vraiment inerveilleuse, et qui, par son utili-
té du moins, laiiserait bien loin la poudre-coton:
Le lieutenant W. D. Porter, fils du brave com-
moJore de ce nimtn, s'occupe activement de rr.t-
tre en Suvre l'inention dne t eoctur M'Connell,
tic Washington, qui a découvert une cotmposi-
tion, cmnibinant la force et l'économie du fer
aveac les qualités indestructihles du cuivre.
Cette matière peut-tre fondue et reftdue ; et
avec ce mnétl, il sera possible de fondre des na-
vires en uno seule masse. Les vieux navires
pourront être refondus ou convertis en nouveaux.
En cas d'accident, un trou peut être bouché
avec une plaque du métal, en cinq minutes. Il
ct probable que l'en fera bientôt utte première
expérience sur une petite échelle.

-N TRAIT CAItACT.RtsTItQt.-Nous trou-
vons dans un jour nal annéricin le trait suivant,
qui est vraiment caractéristique des meurs poli-
tiques du pays.

Le gouverneur Cliiienlen, qui était arrivé il
y a quelques années à être le tmtagistratl suprémie
ilt Vermont, était un homme de l'extraction la
plus humble, et, avant de parvenir à cette posi-
tion, il tenait une laverne. Le rang auquel les
siflrages tId ses osncitoyens l'avaient appelé ne
le fit pas renoncer à son commerce, et, entr'au-
ires iniden s curieux qp'amena ce double rôle
de gouverneur eI l'lôtclier, on cite celui-ci. Un
soir, un conducteur de wvagon arriva à la taverne
et trouvnt M. Chittenden sur la porte, il 1ui
dit: " Couvernieur Chteitlen, comme iagùrait
suprême du Vermont, je vots, rends les homme -
ges qui vous sont dûi; mais comme aubergise,
je vou erai obligé de prendre soin îe imes cie-
%,,ux.".

A une assemlle générale dies actionnaires
de la compagnie uit télègraphle Electro-Maginé-
tique de Mlontréal à Toronto, le capital de la
camn,agnie fut ugmenté jusqu'à £ 15,000, et il
fut résolu unam mement:

" Que cette assembilîlée, voyant avec la plus
grande satisfaction les el'orts des citoyens de
Quéuec pour établir un télégraphe entre cette
ville et Ilalifux, et désirant rendre la ligne aisi
utile que possible, coniidère qu'il serait désirable
d'étentre la ligne le Montréal jusqu'à Québec,
pour compléter la cominunicition entre llalifux\
et Toronto,, et que les directeurs soient par le
present autoriss à alloter 250 parts por Qut-
bec, et le prendre les mesures néccssaires pour
mettre cette résolution ài eflet."

AIM. Andrew Snw,Jhltn Young John Glass
George Elder, jr. et H. Chinaman,ont été nom-
mu,.s directeurs pour lnnnée courante.

A une assemblée subéquente des directeurs,
Andrev Siawo, écr., a été élu président( le la
compagnie.

NoUvr,.E CO.ilPAGNIE titU ;A'.--endreli
dernier, ilusieurs citoyeusîinliens île cette ville
se sont asseiblés dans le bat( le former une nou-
velle oinpagnie du Gaz. On y a adopté, uni
prospectuý, exposant aui long les vtes de l'as-
semblée. Cite nouvelle compagnie portern
le noe ,'de , mpagie t gaz dee l cité île
Montréal." Son capital seru île £25,000, divi-
sés en 2,500 actions de £10 cIacun ; avec pou-
vir d 'aiugienter la s mme, dans le cas de ue-
soin, jpsqu'à £50,000; chaque souscripteur doit
payer tut dé'pôt de £20. Ces actions se paie-
ront par versemens de £2 10]. Personne ne
peut sousvrire pour plus de 10 actions, exceptié
au mois de murs oùtit un individu pourra prendre
à 1liiiseul jusqu'à 50 ports. La corporatin de
M1 ontréal n le privilge de prendre à elle oule
la moitié dît capital.

On dit qu'un grand nombre des actions sont
déjà sonscrites, et que l'entroprise a toute appa-
rence de réussir--(linerve.)

I NcENDIE TE tIBLE à BooSToN.-Jetidi, vers
dix heures du soir, une incendie conidtrabla
éclaté à Boston. Le feu s'est déclaré dans un
jeu le boules dépendant de Neptune Iouse,
entre les rues Traverse et Catîeway, et 'est
rapidement étendu sur une surface dec plu-
sieurs acres, dévorant le '75 à 100 bâti-
mens. Un nombre cronsidérable d'%Ibines, et
surtout.d pauvres familles d'Irlatdis se trou-
vent sans asile daris la saison rigourense où nous
sommes. On attribue ce sinistre à la malveil-
lance, et comme il a été tonstato que différentes
t ntaiives ont été récemment faites dans le même
but, le conseil municipal a, jeudi soir, pris tic
arrêté pour autoriser le maire de la ville à offrir
une récompense de 2,000 dollars à celui qui
mettra un incendiaire entre les mains de la jus-
tice.

s. V.

POTASSE. par quintal,......... Nomi.
PERI.ASSE, .... ... Co
FLEURS, superflne du Canada,-

pur quarts 1 UG Ibs. ..... . .'...foiI.
d fie .... .... 30 0 32 0
do mniddlinge . ......... 0 0 0 0
ds pollards,. .... .... 0 0 0 0
Blé-d'Inde, .... .... 0 0 0 0
d'Avoine, quarts 224 .... Nomi.

BnEUF, Prime Mteas,-
;ar quarts de 200bs. .... 47 6 0 0

rime, .............. 42 6 0 0
Prime Mess pr. tierces, »I Ris O 0 0

LARD, lieis, pur quarts 2 lB, 0 , 2 75 0

Prime Mesa,............55 60 0
Prime,. ............ 50.. 52 6
Cargo,. ........ .... 40 0 0 0

FROMAGE AMERICAIN par 100 lIs. 40 O 50 0

VENTE PAR LE SHÉRIP
Pendant le mois de Fétrier.

J. A. Gagno, 's. Catherine Christe Iall.-Un terrain
au coin des rues Sie. Elloaheth et Vitré, sans btisse.-
Vente nu bureau du Shéri, le 16février, à 10heure.

laie .Josepthe Latarte, vs. J.-Bte. Frenay.-Un er-.
rmai prs dlel'église de lterthier, avec une maison.-
Vente à Berthier, le 16 à 10 heures.

J.-Bte. Leblane, vs. Jalin McKenzi.-Une terre au
Lae Osiurenîî, seigneurin de St. Suipe. avec us moulin
à Scie, et atrs btis3e. lente àSt. Jacques do"l'A" h-

gan, le 23, à 10 heures.

Nailsnerce.
A St. Antilne, Rivière Chambly, le 27 Janvier, la

dame d'A. C. Cartier, Err., a mis au monde un tlà.

Detes
Décédée vendredi le 29 Janvier, à l'Asile de la Provi.

dence de cette ville, Demoisselle Marie Louise Lncron uà
l'age de 76ans 4 monist aix jours. Se& bienqlt, répan.
dus partout. soin mérite géndralement apprelécet I estime
que tous lui proiguaient sont à sa mémoire Uni monu.
nt ndmlrible' A emasis elle sera d't, snuvenir d'au.

taut pion char que, ses clirctiins étaiet bien sineères et
ses qualités bien rares. Pour le pauvre c'est une benfai.
trice à regreteret pour l'orphelin und mère à piauer.,1IA.nhrité qu'elle prérlîsit pursens oeuvres 4r, recensait
admirleent dans cesvers tle de entimenu de Tur.
quel!.
Doninez ce plaisir pur, icefl'eble, célesie,
Et lepîse bau rnlose, la seul dent i îous reste.
Un charme consolant que rien ne doit flétrir;
L'âme trouve cn lui suIl la paix et l'espérance.
Donnez: il est mi doux de rêver en silence,

Aux larmes qu'on a pu tarir.

Donnez et quand viendra cette heure où lu pende.
Sous le vent de la mort languit tout np iressée,
Le frisson do vos cou r sera moins doneureux;
Etquand vous paraitret devant le juge aiustére,
Vous direz : J'ai connu la pitié sur lu terre

Je puis la demander aux cieux.
(Communiqué.

Au Pied du Courant, pres de cette ville, een drdlder-
nier, presque subitement, Pierre Duirenpe, Eer., l'un des
comseillers mupicipaun de notre corporation cienetrs-peetable eitoyen le cette paroisse.

Par Cuvillier &, Fils.
VE.N T1 EX BJ.Q UER OUTE,

PAR ORDRE DU SYNDIC.
J EIDI prochal le 4 FVRIER courant sera vendu

ail MTgain de M. LEON GOULET No. 172 rue
St. Paul inut sn rondsde Magasin de marchandises s-
ches, très bien choisi, en un seul lot.

-Aussi----

Les CREDITS appartenant à la Banqueroute.

I.e BAIL du magain non expiré.
Les conditiens seront connues à l'heure de la vente.

La vente à ONZE heures.
2 rév. CUVILLIER & FILS-

Vente considérable de .Marchandises
Sdches endommagées par le

et ;et par l'eau.
UX Chambresd'Encan du Soussigné, MERCIlEDI

PROCiHAIN, le TROIS du courat, sera rendu
sans réserve au comptae des iilreunsj lae fond considé-
rable de Marchandises Sèches, en partie endommagées
gar le feu et l'eau, lors de l'incendie du mogasinî de
jtirs. GRE kSTON & FRERE, rue Notre Dame,
consitiait en :-

Plaid Gala, Cachemire, Delaine,Orléans uniset ouvra-
gés, Draps de Cobourg, ,Velours de Sole, Rubans, Dan-
daris de Soir, Lacets, ailes, Frange, Satin brodé et
ui, Clilles de Ceebemaire t ,je Tbêbet Tuilt,, ditto
Toiles, iatiste, Flanelle, Coàvrtsu, Indlnees de pris et
autres, Tolle blanche et grise, llegattsa Dril, Moleîkins,
Caton carotté, Das et Chaussons, Cants, etc.

a,' Vente à DEUX heures.
2 férrier. JAMFS YOUNG.

A LOUER
Et Possession donnée au ter Mai rochainQUA-
'TRE de cei serbes MAISON îen PiEaaE de

S 'r.E, situées à Beaver ial Terrace. Ces
maisons mont finle dans le meilleur et dernier gAt. El-
les ofreunt tout le comfort possible ; o y trouve des Bains,
commodités, glacères, remises, écuries et l'eau, d l'a-
.Quedu, lc. Leur proximité de la itiat etlubeauté de
la situatIon doit les rendre très désirable pour des famil-
les respectables.'

Sadreder à M. Jour rATSttSsoW, Noi,22 ruade-
Pa ou .Bureau de MM . l OBER SON& N

BieN.143, ZtisS. J'ul.-2 fév.

Banque dg,.Peuple.
AVIS.

ES ActonnaIres do la Danque du Peupler sont
notifdé apr les prèsents nque le SEPTIEME

VLRSEMENT de DX.PAt'CENT sur le Captai
souscrit, eut demandoet ee ýayable le et sprès le PRE.
IIIEl MARS PPROCHr IN

Par rdtre,

Caissier.
Montréal, 2 Février, 1847.

BOIS À VENDRE.
S Sousignd ofr en vente son Cloi ullVoéâl'en-

tré de a rue fterry, faubourg Qu.e 1 1tÇon
d'Orme, de Pin, Frâmn, Epqette et 6eNoyer gudre,-
bole blae, Setie d'epinette, tc.

---- AUSSI-
Un ausortiment de bois de sciage clIr'et emua d'éd

peiemur assortis.
Le tout à des prix réduits avec un crédit appréuvé,

Kri ''adreussrà HLIONAIS
2 févrer. nue, Cralg.

MAISON DU GOUVERNEN'ENT,
MomrsÂAt., 30 Janvier, 187.

A VIS cl donné par les présentes que Son Ecellence
Gle ouverneureGénedrl, tiendra un LEVEE ' la

Mason du Gouverneient, rue Notre Dume 'JEUD1
PROCHAtIN, le 4 du courent, à DEUX leum, P. M.
Les Massieurs mont priés d'apporter deux cartes avec
leurs noms écrits, dont l'une doit fêtre-làisée-sur la

'abl di, « 'AI e-d..Csmp dans le YestiluIe, et l'autre
do-née àAlîde-Camp asistnt i lal préÙttation.'

Par Ordre,
R. BRUCE,

.Secrétaire-Miltaire.
.2 février', 1847-1

EN VENTE'.

] la Librairie Canadiep.

Rue St. Vincent' >ed. 3
SQUISSE Dr LA VIE EI' DES'TRAVAUX
AIPOSTOI.lQUlES de SuGrandepr-MgrDFca@bs

XAga n LavAL.-M eTOaxYe'n' Pfrolr E voue
de Q,.ébe, suivie de t'érge funbre du Prélat.' 1vo,
8 avec portrct-pris, 24. aé

2,fdvtlr, r 8 7-.-

A Vendre par, le Souissigné.
QUARTS d PLAT13TitB Engrais de ls10 00ini meilleure qualité . ..

20 dsét de Grade'Mcrue'eda
20 quarts de Plorue
200 do Harengs d'Ariehat
200 d 4 re aSt. Geoge

do, bliquereiu
qutz Morue de Table

50 ucrts de Saumon
200 bril'daBeurre
50 Tonnes daMelasse
30 tbouchta diTabc ase foMlIe de I'Am%¶,eo

JOHN TIl N.
22jaua r

Nous~ regrettetts d'avpir 4pre enir 'qu lques
uns de nos abonnés, que nqua qîlons rayer leurs
noms de nos listes, s'il ne jsaiet immialrment
la balance de leur nbonnent de 84m.

åt nii hlttettrs.X

MM. les InstitteuLrs.dl . adqu ulent
aoirdal4us Met1 , 4! ttoit n' doi-
vent payer on on U 'ayencv 'lci ca # 0;giupm

óce*

UtlLETIN COMMERCI,AL.
LaIM TMI, 2 Février, 1847.

L'arrivée de la Malle ài n gaise aagit6le marché'
depuis mercredi derier. Ceux qui ont en maim
des A.t.àLs ont avancé leurs demandes à 25s.
pour les deux espèces. Les acheteurs n'ont pasvoulu payer ce prix, et il n'y a pas ou de vente eun
conséqence.

LA LEUR.-A-.Aant l'arrivée do la Malle il y
avait e dles entes pour livraison au printemps, à
26s. 6d. à 27s. 3d. Depuis lors, ily a en plusieurs
transactions à 32s. 6. à 3s., pour livraisot nau
printemps, best brand, meilleures qualités.

La ..- Ceux qui eml'ont demandent 6s..61d. à
0. pour du bon grain, livrable à l'ouverture de la
navigation.

Prix dés Marches,

Mlontrel, -. Février, 1847.

GRAND MARCH GAÑ¶$~1 1?E !

--* De '.3OÙ 0~O O .t~~
4e Ported d r,enuetrratraur. Me e

* -Dams, por lan Plaice sPisr*er v

ES Sousignés a ant ahet4 la foedd,, àulfasnde
L b 'l. l ARINi 0A D EA UX. a, tsantdiýni 1,

prennent de l à oce aion d'inr r craspetuonument encc'
nombreuses-pratiques et le public en. gSonral, qu'il com-
nieneent àlu ve dre au magai,, de Metçu. n ada& kBa.
deaix VXniaEDrle:4 du courant, et lqsjoià 1suivants,
Ce ronds de magasin se compose d'un? .u .str t gné-
ral de marehanditrac iegout et d'etapqed e. ucieurqua-
lité et 48nsilJe>IuwWcir ordre comme, auitt ae( r Drapa
Casimir, ilimnelles, marinos, Franra . ridApg aJ,,Orldns,
Cachemire, isilianne, SatI, nette es,
Couvertes, lui4 , Manchons, Bourisges, alingsde Tabtle, Ec., &.1 Otme ce fk»slA ée'tniiîî ii a =.ce
posé demarchandîses les uieux choisies et de la meilleurqualité et qu'il est por rtre vecdu bien au demous de seniurraeuns réserve,-il estimportat pourtefoeS n "es et
les marchands de venir le visiter

DEAUDRX kJEJlE,2 rév-

ASSEMBLÉES DE MONTIREAL.A viS et par les rdentes danné, que ti TROISIEME
ASSEMIIBLE aura lieu à PHOTrEL DôNEûssA

LUNDI Solr, le or ate jêem'deFCEIE prochain,
IfE'IV CHAMAN,Secrédtaleim Hnoraire.

Banque du Peuple.
AVIS.2 .

rES Actieenlra de cettleIisJtutiçe, ssci. notifiés
L Efar les présnto, que SFI GENE-

RALE. annuelle de Adctonnaires aura, lieu, à leur
Bureau de l.Dan fl,. rue St.François Xavier# la FIE-
MIBLt MAS PI OCAN, à

3 heures, P?. Mi
Par ordre,

. Dé. H2. IvreM8N4N
Cas uer.

Monitréal, 2 Février, 1847.-

PROVISIONS.

ai

. 1
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Atl VIS.
ES Sossiés, propriltaties ettenanciers du village
de St. Ilyeinthe donnent avis qu' s'adreserànt

sua diverses branches de la Légilatureprovinciale,iàan
prochaine Session (ou I la suivante si les détails se trou-

valit isu[llisana) pur demiander que le dit village soit

inensporé, et que i désignation des limites du terrami qui
serasous le contrôle de la Corporation soit laissée i
lExécutif.

MAOIUicE BncrLEY JEAr LABATTE
ET. LEcLEnc L. Anc tAMBAULT
Jos. DISToDEAU A AsrsHA3BAULT
D. G. MloIase F. CADoIrT
M. PrAMoNDON P. E. L.cLERE
L. R. BLANcaD. M. lAFeiMnoaaE
C. EAuEGARD P L. t It. BLANcIHARD
J1..ST.Dents A.A.-PAriEAU
LEoxAno Bovi L. A. DEssAULLEc

GEo.F. BAnsEs.
15janîv.

SITUATION D'INSTITUTRICE DEMAN-
DLE.

UNE Dame veuved'origineanglaise désirerait trouver
une situation, dans une écle à la ville Ou à la cam-

pagne comme Institutrice dans les angues anglaise et (rait
çaise. Elle préfarerait enseigner dans une famille et peu
fournir les meilleurs recommandation.

S'adresser à ce Bureau,
Montréal 15janv.1847.

VOYAGE A LA TERRE SAINTE,
PAe

MESSIRE LÊON GINGRAS,
DU SMttNAItE DE QUge.EC.

C ET OITVRAGE impatiemment attendu dupublic

canîadien depuis plus d'aun an, est prêt il être livre

ài l'impression. Deuxt vlimes in octavc, beau papier,
prie is, le volume ou 12s. p our lruvrage.

TLeSoussignéest icnmné
6 

SEUL AGENT pourbMont-
réal Des LISTES de Soiserilptioin seront déposées chez

E. R. FAncE k Cie. et chez MM. C HAPELEAU kr LA-
MOTHE, Libraires.-Aiisi qu'à l'Esclé.

i. N. GOSSELlN,
Agent.

Montréal, 15janvier, 18-17. 1 .6s.

AVIS.

Bureau de la Cîompagnie dia Chemin de Fer
du Si Laurent ci de '.olantique.

Montréal, 8ijanvier, 1847.L ES Actionnaires de la Compngnie du Chemin de
Far du St. Laurent et dee 'Atlantique sint par les

présentes notifiés et requis de payer au Trésorier, ait
Bureau de la Compagntie Nu 18 petite rite St. Jacques En
eette ville, le secotd instaiueat de Quatre Lieres seize
cAeliuns courant, pur action, le ou avant le QUATRE
Février pruchlain.

Por atrdre
TIIOMAS STEES,
Secrétaire et Trésorier.

8 janvier, 1847.

SOCIÇTE DISSOUTE.
VIS est par le preseit donné quo lacociété existan-

A te sous le nom et raison de Betiveau et Terroux mar-
chands i montré li été dissoutele ter déc.-dernier par le
consentement mutuelc des deun associés stuisignés, I.. J.
dliveau seul, est autorisé I regler les afaires de la ci-

devant société.
L.OUIS J. BEl.IVEAU.
ROBERT TELIitoUX.

15 janv. 1817.

L. J. B. prend occasion d'avertir ses amis et le publie
qu'il continura les affaires à la mème place et qu'il s'eltir-
cera de meriter l'eicourageieit de ceux q[ui soudrout
bien l'honorer de leur pra tique.

.1 VENDRE S.1.EDI PÎROCII .M

La 1ère Livraison de l'Album de
1847.

SOMNIAIIE DE CETTE LIItAISON
TTN P. Mère, (puénir) par Louise Boyeldieui d'Avi-

gny.-Le Dcntier de Bélisair, (poésie), par J. Re-
boul.-Quellues souvenIrs inédits et peu sérieux d'une
assemblée fort rérieusr, (suite), par un,î AinontyeIr. - NI.
'Thiers avantt 830, par Alexandre l.aya- Litèratire Co.
nadienne: Veux accomplis, par tiuillciaiume Letèque.-
Charles, utiérin, par un Anonyme.- L.e Fils du Fiscal
par Emmanuel tioizalîs -- Itevue du muois de Juimier,
1847, parl louis 0. Le Toiurneux.

MUSIQUE.--l.cs Faucheurs Polunais,par M. Chris-
tiern Ostrowki.- Amtélie, valse inédite, tar M. V. As-
dré.-Prix un écu.

MANUEL DE LA TEMPERANCE,
Arr titoUV r

PA R NN. SS. ILES fVÊQUES,

./ VENDRE :
A i'vctî tic l OtDNTE At., Rite St. Denis.
Citez .E Dt. CÔTÉ, Drogitiste, COini tics rucs

Notre omie et St. Denis.
" Jas. Ror, Eer. Ral St. Ptil.-Et ciez

toits leI libraires dIe cette ville.
Is. 3d. le olume ut 1-2.. la douzaine.

15 janv.

UNE SOIRÉ E

DEBIENFAIS AINCE
N aide au Fods de I 'llosricE DELr.A IATEnTE,

* aura lieu à l'ilotel DONEGAN A

JEUDI, le il FEJVRIER PROCHJLJ1,

A 8 HEURES P. M.
SOUS LE PATRONAGE DE

. lsDA»tE DIBLEURY,
VETIIERAII.L,
ROBERTSON.

Li Quadrilles commenceront i 9 heures.

D&ur B éit s d hdsi ii ont été engagées pour la
- Ibir/i. -

Las Billets seront prêts i tre lvréî'le 20 du coprant,
chez lM. Armour k Ramsay, MMI. Chamers, M. A.
Savago & Cie, et IMM. Lyman k Cie.-ILjanv.

La Revue Canadienne.
___________ -s.

BANQUE D'EPARGNE
DE LA CITE ET DISTRICT DE MONTREAL

Extrait.
Montant di aux personnes qui ont

dé osé le 31 Aout 1846......£10,603 1 5
20 Nov-.Montaiit

déposé durant
les trois mois
finissant i cette
date.........£11,427 3 10

Do Montant reti-
ré............5,746 7 Il

Augmentation depuis le 31 Aout 5,730 15 Il

Cr.
Montant dû aux personnes qui

ont déposé à cette date.....£16833 17 4
La Banque sera ouîerte cemme d',rdinnire Tocs Ls

Joues de DI>X heures à TRil, etlles SAMEDIS et les
LUNDIS de SIX à IUIT heures.

Par rdre du Bureau
JOIN COLIINS

Caissier.
Danque td'Etpargne de la Cité et f

District de Muntréal, 4 dée. 1816

ENTRE:

Montréal et Québe c.

TRAITE

sur les Lois Civiles
"D

ar ]Emi flesrivieres Beaublen.

TROIS VOLS., IN-8--PRIX 20S.
En Vente Che:

E. R. FABRE, et Cie.

Librairie Canadienune, Ru St. Vincenut, No. 3.
9 dée.

VOITURES, SLEIGIS, CARROSSES.

No. 127, Grande rue Si. Laurent.

MJ. M. GAUTIIIER. Facteur de Voitures, Car-
. r&rses, Steighs, ke., No. 127, Grande rue St

L.aurent, quelques portes plus loin que le Nouveau M arché,
informe respectueusement les labiLas de Montréal, qu'il
vieiut d'nrriner de Londres et de Paris, et qu'étant en
possession des patrons les plus récens et approuvés par la
momde, il est prêt à exécuter toutes commandes qu'on
%udrai blen lui cnfier, d'une maniee i mériter une part
du patrou.nge puulic Ses prix en toute circonstance seront
raisonnablis. M t., aert mains une grande variété de
Steigls. les réparatiuns et le peinturage de voiture seront
laiites avec netualité et la plus grande attention.

M 7oé Z ,!déc. 8.1.

PELLETERIES.
L-E vui.smgné a maintenant reçu pur le GREAT

îBRITAIN, LADY SEATO et le ZEALOUS
TRAJET EN DEUX JOURS. Isomi asortinemt ordinaire et choisi de Pelleteries, consis.

Er F. Pubic est respectueuseent eirménqIllens tt rîtMarire naturelle, Ecureuil, Renard, Castor,
si tusc et resetuamuseent~ infrm ue il:s -uiNeutirin, Vison, l.outre, Loup marin lustré et naturel
ligés ont établiont: .AGN E )E DILiNCl1.qui et aussi des souliers de Chevreuils de Lorette et des Ra-laissera Mlontréal et Québec TOUS LES JOURS,(es- quettes.

cepté les )imanchev). A Vendre à boit marché à l'ancien établissement,
lle partiradic'llotel LeblanenaMontréal Place.do la mit de Chapellerie tc.ondres, une porte au nord-est

Douane. . . . la place d'armes, rue Notre-Dame.
L.e plus grand somn a eté donné au choix dc conduci-ANDREW HAYES.

ter. nsigneuaX et poits, et les Iliigen pes .Ont tres reufur- Décembre.
tables. .es passagers qui les honoreront de leur patronla-
ge, seront traités avec lu plus graiul oii. --

La Diligence s'arrêtera aux Trois-Rivières, à luicl BOULANGERIE A LOUER.
laernrd et à l'lotel de M. Otrretu.

Le Burcau de la Diligenre sera teru à l'IOTE. IE . .UNE MAISON dl'umu étcge, avec une lOU-
deLex li ede la t utuonîitrél .où il y aura r.m 1 aANI 11 iaus le erez-de-chaussée coin ddcceniun L tut here.Tutithuaogeuvu omr i ta ..JI.W- rcuSte. UoluerrioeetSt.IDotminique. Fosses-
sé au deuraut te l Diignie, le oir, où cru portera la nion leer uetutbrc prochainu. Prix modéré. S'adresser i.

plus granite nituteniion. IiG: IIEINHlARDT,
W. RBItîNSN, Propriétair, IAui coinl te la Grande rue St. Laurent, No. 113.
T. & T. L.ECOMNTE. Montrél. 11 eptemtbre.
S. k C. lluitGlI, e Propriétaires,
MICIELi IAUVIN. Quabr

Agesà "ntréal, . lB NC, Nouvelle Pharmacie.
Agent aux ci-tiims o. GCOUIN, Cuo0 de(es Rues s otre-Dnme et St. Denis.

I décembre. DturcTrati:r vit-A-vis L.'iTEL DoNEGANA.

S soussignés venant d'urrir l'établissement, ci-
gQ.1.4 dessus ont l'honneur dl'informrr les habitants de-Mntréal et des enviros, qu'il sent mainenant prêts à

leur offrir ui assertimnt étendu et général de

flOlfEUTfR DROCUES, PR EP.dRIIONS CIllNIQUES,IDqnqjn, MÊDECINES PATENTÉES,

166- Rte Votr-Dame. 166. R.lr teis ,,t ,r Iiar.
&-c., L., Le.

MONTREA L. utune qualitéItitepus étresurpusnue par acene maison
te cille it nyctt été chocisis pur le D. COTÉ lui

ABllCANTlde Cadres de Miroirs et le gravures, mome avele titisgradifiltauxapria les pus MO-
rmnte et verit les Cartes éograique, redire éré.

Ira vieux articles, nettOye et vernit les vieilles pein- nisien.s ontiimue es'oetirnnt étendu de balles
turcs etc, ec, etc. 1ede eNI.E iI lIttNt(SU1'A1IIUEs, avecdruOui-

No. 166 Rue Notre.Dnme,. Ivrueecricexpliuant sar le Dr RO5tuîTxIt
Wvia-à.sls lesnr., ili ut rie. praticien I Iomî air, de hluitréat.

N. B. Tomtes commandes eronît reçues aire recut-
naissance et exécutées avec expédition,--à des prix tut-t
dèés.

285juillet, ISii.

.4 VENDRE ou J LOUER,
N HIELI.'I'ERIREtteeut.eulture. situéeprs

du village Sm. l.aurent. 7 milles le distance de la
villo de Mlontréal, cetenatit cmir io l)urients en super-
icie, hàtie de .laison, Grange et autîre% btuîimrens.

lPaor les conditions s'adresser à N. lierre Ledstln, eu
dit Village St. Lauent à M. Iruançtis Deautels, SIen- .engédecins aussi bien qesiro lserogues

Jréal, ou au.oussignéIlN . to tlescessignés étant déterminés i ne rien négli-J. A. LAB.I. ger,llrpurtlusatisfaireItottemaniére ceux
- - ------- uui toutdront bien les foînriver de lereptrnnure.

A VENDRE de gré gé.le . T sonrea voisin de la hraieA, VL DRE d gréfi gr. OÙil Y sraucstammenîtciaidua afin de recevoir les pi-
tuciltus qui tondiurot bien le favoriser de lear urtique.

N Superbe terrain situé ou faubourg St. Antoine de N.-1.-Eau de Soda et Nectur de Gingembre, ila
cette U Ille, de 55 lieds deIrouIt sur tIute la pretfui- ltitur.

deur qu'il y a depuis la ltir St. Atuoinue, t'ù il est bornéT ite priveriptiomi sera remplie avec le plus grand
en frtot, jusqu'à lu RIlue St. anvier uiù il rt turé siI

drrierejoignent d'uneiié i lleuîry Lanit Emr.et d'antreM.II<CELLIN COTE & CIE.
cuté ttu représentns oICeCter, auce deux mcaismus et aut- 3t juillet 1816.
tres bâtiment dessus construiLs.

Pour les Conditions s'adresser ut Snt.,igné,

12 jatteir. 1817 J. A. l.AIAIIIN. P. BRAZEAU &LJOUTRAS,

d'une__ __ _- quaité x ne p s TXrps e u r cn sen

AXIS. Rue St. Pthil, No. 123,
L E ousigauyomt utél'Eoge mufrieîréî N 17 1V1 A-'tO LE ?MAGAStN DE

rue Notue-Ilemge prur y recevirnlessloispcrosdnuIe
etuamdiseu destinéCli ILuteatu, il dnndlrtuornn ROBItRTSOIN, MASSON &. CI.
du l'ubliLdmis cette euinthae duasuiirenst il rére le ctei-n
teniter lier soit assiduité et &uit exactitude. __________________________

.a e ventes du sOir, us LUNeDIS. n'eEpCrEDISe o
VENDRIEDIS, ài SE.PT henurts P. INI.

JpIrnJONES PENSION.
_______________ E Ui TRtOIS PERIlSONNES désirant pensîrn-- :D n as fie MAISONV noVE mreduveut-

Montres, Bijouti es, tout lareomimidtemetnt posible en s'adressantt au

ET AI'ILSJAITICES;No. 24, Rue St. 'Vincent.

21 rSHE.Wooé.

Quipeet'emetcinemuibrieqroueoremaCrdeachdrdeNDIrgu
et donJJurédud.rb. Terre a Venire

L FE Seassigné prend la librrté d'attirer lîtirritiun tds Aý, LA COTE DES ÎNEIGES.
chefsmsîléauutille et s ies jegun tns Messieurs, eurrmni

antimeît choisi et varié îe gr .e ouigné Offre u vente, une T E.IleRnu E vant u
Moantresrut Or, de Daines et le Messicutrs, Bou et i goudronènt située la Côte des Neiges, paroisse le
Pendants d'oreilles, lt1itiglctîrs. l'oric.Crouuitts e nîttuiiréW. d'uneoi aent et demie de froat sur Il chemin
Or eten Argent, petites Prututts dans le dcrrîice itût, dît o i, sur se turluents de ptualondear ; des Titres le-
Argenterie, InstrumentutiîleMusiquie, et atres Arti-etmctolr serutît daounés i l'acquéreur. Cette magi-
cles de goût t de fantaisie, qui Ituentttre offertsfiquu terre anisine le nouveau Cimetière de Trfulair et
comnîe étrecanes les propriéé d'A. lIons, Ecuier, et J. B. fiNIaiI,Fecr.,

Son aaortimentsu compose d'articles noîtvellemeet n- et ilre -aux famtilles limte excellente Occasiont d'acquérir
portés et n*eo ei-de ceirimn sous le rapport de lelégauer, ue réide.-c agréable tI lu campagne, a u nglle et de-
dsflnl etde la solidité, i toaten gparétéeoderierperele mi deaditcatp de la ville.
jusqu'à présent daas la Cité-s eeS'xdresaeri

L. P. OBBIN. SE AAPIN BEOUTRON DRASOR:
Rus St. Pai, Auarehé NSotP, Tisserand tt.,Laurent.

22 déo res. L j Montréal, 5 an., 1817.

BAPTISTE CARANT.
Agée de 16 ans, (avec des cheveux brun.)

E la Paroissede St. 4poy.w.useo xar ÇoI
I D Dons) est parti de la «exiéride eon Père Diman-
Che le 18,aetobre dernier, sans aneune raison qusleonque,
Il était habillé en étoffe grise avec un chapeau de sose
noire, et des bottes françaises. Ceui qui donneront in-
formatIon à son père i St. Rémy ou à ce Burau seronF
généreusement récompensés, et les dépenses qu'i aura
faite seront bien payées.

Bureau de l'Aurore des Caenada.
léalontr 10 Nov. 1846.

IMPORTANT AUX MARCHANDS &C-
L ES Soussignés,agents eni Canada pour le vente des
MOULINS de FITZGERALD,informentlepublie

qu'ils ont reçu plusieurs de cet célébrea Mouslia qu'ils
ilrenten vente.

DESRIVIERES k DEMPSY,
No. 28, rue St. Franços.Xavier.

D0 nov.

GRAND ASSORTIMENT

DE

POELES NOUVEAUX.

LJES SOUSSIGN ÉS viennent de recevoir de plusieurs
Fonderies des Etats -Unis, entr'autres de celles de

St. Albans, Troy, Albany et Plattsburgh, outre leur as-
sortiment complet ordinaire, une grande variété de
POELES sur des modèles nouveaux et aprouvés, de
toutes espèces comprenant des cylindres pour brûler du
charbon et du coke, des Poêles Bannes, irstory, Far-
mer, Troy et Air tight, etlles célèbres Polles de cuisine d
patente de Buck, peteles de salon à grille, Panel boa.
Z'iureryg Stoner, les compagnons d'llyver, poiles de salles
Air light, à air tempéré, et richement ornés. Les
poules patentés de Buck et les poëles Air light de Troy,
sont adaptés également i brûler du bois, du charbon ou
coke, et seront vendus, il'essai, pour un mois. Il ne
jaut que s'en servir pour en Atre satisfait. Les poules
de salons, Air tight, (de différent patrons et grandeurs)
sant d'un fini parfait, d'une apparance chaste et belle,
embellis par des ornements de bon goût et supérieurs en
qualité et antis le rapport de la forme à tout ce qui a ja-
mais été offert en ce genre sur le marché. Ces poiles de
salons sont rasiment des meubles élégasts et i bon mar-
ché et comme ils armt construit& sur le principe des Air
tighl, ils sont expressement calculés pour donner beau-
coup de chaleur avec peu de combustible. La quantité
d'ouvrage en relief, augmente la surface rayonnante de
namniere a li! donner le double du pouvoir d'una poële de
même dimension cornstruit sur l'ancien plat.

Les cylindres pour brûler le charbon nu le cote pour
des passages, amti-chambres ou bureaux etc., sont simples
de construction. joignant à la fois, l'élégance, la beauté
du travail, l'économie du charbon, et la darde; une
visite est respectueusement sollicitée.

BJAitRRETT & HACAR,
23 Octobre. 109 rue St. Paul.

MONTRES,BIJOUTERIE, ARGENTERIE, xc.

L.P. BOIVIN,
S E Sus-signé vient, de recevoir de New-York et

d d'Angleterre, une partie de san assortiment D'AR-
TICLES str BIJOUTERIES, et autres parmi lesquels
se trouvent :-

Montres en or émaillées pour Dames,
Montres do riches do Messieurs,
Chaite-Gardes can or,
Chaines-Courtes et Clefs en or,
Rubans à la Louis-Philippe avec ornements en

acier et en or,
LIorgnettes DoUiles en or et en acier,

do Simples d
Epinglettes à camée,

do topaz et émaillée,
Spucles d'Oreille, nouveau goûl,
Bagues de Dames-et Mr., en grande variété,
Eeritoires (L.adies carpanions), plumes en or

et plumes en acier.
Fuils, Brosses, Paniers Français, Portemen-

teaux et un assortiment de marchan-
dises de goût et de funtaiuie, itasoirn
de prenmière qualité, Canifs Ciseaux,

· ATTENODU A Ussi--
UN anortient étendu de Parfumerie Française

de la neilleure qualitie et ar le Erroainga
de Liverpool, une collection riche de montres
patentéev en or et en argentde manufacturai
anglaise, etc., etc.,

Montréal, Juillet, 184

L. P. BOIVIN,
Orfèvre et hjoultier.

Rue St. Paul No. 80.

U ENT derecevoir2caisses EAU DE COLOGNE,
. de J. i. FARINA, qu'il offre ci gros et en détail,

à des prix réduits.
9 octobre 1816.

1(Diam( em
FAYENCE ET VERRERIES.

- nier et mBoucults contenant un essor-
12otiment complet et gétnéral de toua les ar-

ticles en cette ligne, a vendre à très bas prix, soit tel
qu'empacté originairement nu réempacté par douzaime,
à la demande des acheteurs.

Il. B. SIITH& Co.
Rue St. Paul, I1 sept.

MONTRES ENOR
RECENIMINT reçues de Londres et de Genève,

ucllues Montres cri Or d'une qualité supérieure,
aux emblèmes de la Feuille d'Erable enî relief.

A vendre par
L. P. BOIVIN.

Marché-Neu, Ocet.

J VENDRE P.R LES SOUSSIGJÊS.

1 TONNES Rum Jamalque,
10 Barriques Brandy Martel et liennescy,
10 ditto Gin de Keupa,
40 Balles Bouchons,
50 Quarts Viinaigre,

100 Caisses Chandelles de Damoulin et Supermaceti.

DESRIVIERES et DEMSEY.

L SoussIgné étant devenu nenéreur de toutes les
ILcréances dùnsài la FAILLITE de NOEL CINQ-

M1ARS, avertit ceux qui doivent à la dite faillite de ve-
nir payer immédiatement le montant de leur compte au
No. 117, rue St. Paul, porte voisine d. B. Brewster,
coin de la rue St. François-Xavlér, m saiton, leurs comp-
tes seront mis entre les mains d'un Avocat.

LOUIS PLAMONDON.
Montréal, 15 déc. 1846.

JARDIN BOTANIQUE DE

Rue CiSté, diem'ere la angue esoirl

MU rUILAULT, îlhn~
1. noner ana amateud

plantes qu'il vient d'arriver d'una
dans la ccd et qu'il a rapprt ave
quantité de plantes l e :srares, a
la collection qu' possedait et c t
en ce miment urope, fome Ia
laslus étendue, qui ait été ofer
na&aiI invite les dames et
venir la visiter, afin de juger de téte à
la collection on peut voir i l'établiedes espèces de plantes,qu'on ne cita

les étits, et mime bien rires en Europ, venant
et ès Ccp de ltlome-Esprance p qurie el,
plantes qui ont cuté pics de $ chque, M..sn'à
épargné afin d'avoir en Canada une collecion
lise avec celle de nos voisina. Il espre que l oasacra l'apprécier.

On ne paye rien pour voir.
13 set.

NOUVELLES MARCHANCISES.

BEAURY Et FRERI
No. 127, RUE NOTRE-DAME.

( r-d-eis l'Eglise Anglaise.)

Y1ENNENT derecevoir arle Grel-Briimn l g.
bloc, le Cîalsdonnia, l'E nuuga et le James

hel, et attendent par d'autres vaisse"a sur le int
river, ait assortiment complet de marchandiuesd'antala
parmi lesquelles sont les articles suivantes, savcir:

Châles de butes deocriptions
Cashmere et mousse. de laine du denier goùt
Soie careauté et autres descriptions
Draps pilot et cauts, différenites couleurs
Drteskini et Casimir
Dras fins pour Dames et Messieurs
Et es i vente, du dernier goût
Flanelles, Couvertes et Plaids.

Le tout à ili prix très modérés.
18 septembre.

BANQUE- D'EPARCNES
DE LA

CITE E T DISRIzCT DE 9MOVTRL,

PATRONI

.Maongr. l'Evque Cotkolique de Montri.

Bureau des Directeurs,
W. Workman, Président. Francis Hincks ,
A. LaRocque, V. Président Il. Mulholland,
John E. Milîs. L. H. Holton,
Jacob DeWitt, John Tuly,
Joseph Bourret, Damase Masson,
P. Beaubien, Joseph Grenier,
I.. T. Drummond, Nelson Davis.
Il. Judah.

VIS est par le présent donné quejusqu'à anis i
traire l'INTERET que paycra cete ilesie

sera de CINQ POUIt CENT sur les Dépôts de.lg
au-desouîs, et de QUATRE POUit CENT sur ha
Déitas au-dessus de cette somme.'

On peut obtenir copies dru Règles et tèglementsi
autre, informations, en s'adressant au Bureau de la le
que qui estouvert TOUS IfS JOURS, de DIX heui
TROIS, et dans les soirées des LUNDIS et de 31lt
HUIT.

Par ordre du Bureau.
JNO. COLLINS,

Secréuia.
Bureau de la Banque d'Epargne, de la Cité et Dbili

de MIontréal, No. 46 Grande rue St. Jacques, p'
voisine de l'Ototata Htel.

2juin 1846.

SOURCES DE ST. LEOJ.
ES SOURCES DE ST.LEON,siltués ienviuî

mille de la Riviere-du-Loup, ont été lle P
qîtelques années, par le Soussigné, qui prend la 0i0
d'informer ses anis et le publie qu'il réside sur la ",
où il est prèt i recevoir les voyageurs et i expéde'I
Mintérale à. ceux qui en demantéerint.

Les personnes suivantes qui ont éténommées Agl
auront constamment i vendre ; Monttréal, ches
1(AngXI'e k BADEAUX ; am Trois-Rmeres,cel
LARE & CIE , et a Qudbce, chez NI F. CiNu(t1ol1

St Léon, 13 ma sJOi.Q H N GIA

FAITES ATTENT.O
TAPIS ÀA UHULE .MmE
MarcheàaFein, L4o!overte. L!TAPIS FLFURIS, ide
trvn et crndeuvnsortfs, outr chmbre, P.ss.t Et
14er, miv.i queP..ur itles, p Isons. ci., et itr.e Tile'
Scies eC.ir mourlifrèremns uaaagt. ; Toile, polurCilss
po&s et btavina,ege.

.A L OUER.
UrrE MAISON en pierre j deu éIs '"
tageusement située dans le village de

avec cave, h ,anga écurie, jardin et autres dé .
Cette place a étéeccupée depuis huit ans par .W
woarvi. Pour les conditions s'adresser ou propri
sur les lieux.

LS. BEAUCHIEN23 crobre.

J. P. Leprohon, Avoca,
A ETABLIE SON BUREAU,

RUE ST VINCENT, No. S -OCtb

STANISLAS DRAPEAU, che dAtd*'

IMPRIMERIE DE LA REVUE CANADI


